
	 Le roman 
Il était une fois, quelque part…
Souveraine de la Zone Trois, une contrée à la prospérité 
éclatante, tournée vers la sensibilité et les arts de l’esprit – 
mais dont l’hédonisme a cependant émoussé ses habitants 
– la reine Al•Ith reçoit un jour des Pourvoyeurs, ces entités 
supérieures qui régentent le destin de ces terres, l’Ordre 
d’épouser le roi de la Zone Quatre, un pays rude, grossier et 
belliqueux, dont le peuple vit dans la pauvreté en raison de 
guerres incessantes et voraces.
Ce mariage, ou plus précisément l’union charnelle des deux 
seigneurs, doit permettre l’épanouissement d’une existence 
neuve, meilleure, dans les deux Zones. Malgré leur hostilité 
initiale, malgré tout ce qui les sépare et la brutalité dont 
fait tout d’abord preuve ce roi élevé dans la certitude de sa 
supériorité intrinsèque, Al•Ith et Ben Ata vont finir par s’aimer 
– et le second par apprendre avec stupéfaction, dans les bras 
de son amante, les inestimables trésors que recèle une relation 
égalitaire entre les sexes.
Pourtant, alors qu’un fils naquit finalement de cette union, 
la reine Al•Ith est sommée de quitter la Zone Quatre pour 
retourner dans sa contrée d’origine, où elle est désormais une 
étrangère. Repoussée par ses pairs comme par son peuple, 
elle demandera à émigrer en Zone Deux, aussi supérieure à 
la Zone Trois que cette dernière l’est par rapport à la Zone 
Quatre. Ben Ata, pour sa part, recevra l’ordre d’épouser la 
souveraine de la Zone Cinq, un pays primitif dont les habitants 
sauvages vivent de pillage…

Allégorie subtile sur les rapports entre hommes et femmes, 
réflexion douce-amère sur les mystères du sexe et de l’amour, 
ode inoubliable à la féminité, mais aussi portrait en creux d’une 
lutte éternelle pour l’égalité qui toujours en appelle au meilleur 
de ses protagonistes, Les Mariages entre les Zones Trois, 
Quatre et Cinq forme l’une des pierres angulaires d’une série 
visionnaire qui s’est donné pour ambition, à travers une « fable 
puissante, narrativement audacieuse  » (Hubert Prolongeau, 
Télérama), de disséquer les secrets de l’humanité. Le tout au fil 
d’une plume grandiose, travaillée avec une évidente maestria.

« Une fable visionnaire pleine de force et d’idées 
romantiques. »  Gay Firth, The Times

	 L’auteure
Née en 1919, en Perse (l’actuel Iran), Doris Lessing a suivi ses 
parents en Rhodésie du Sud dès l’âge de six ans, pour y rester 
jusqu’en 1949, où elle partira s’installer en Angleterre, riche 
d’une expérience singulière qui forgera sa conscience politique 
et servira de base à l’ensemble de son œuvre littéraire. 
Traçant un sillon profondément autobiographique, humaniste 
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et féministe, qui trouve son couronnement avec Le Carnet d’or 
(1962) et le cycle intitulé Les Enfants de la violence (1952-1969), 
elle aime aussi à s’éloigner des rives du pur réalisme pour 
aborder celles d’une littérature plus allégorique, inspirée du 
soufisme, utilisant à plusieurs reprises la fiction spéculative 
comme un moyen de pointer du doigt les dysfonctionnements 
des sociétés humaines : par exemple avec Mémoires d’une 
survivante (1974) , Mara et Dann (1999) et L’Histoire du général 
Dann (2006), ou The Cleft (2007), Alfred et Emily (2008).
Auteure d’une œuvre aussi considérable que protéiforme, 
couronnée par de nombreuses distinctions, Doris Lessing 
s’est vue attribuer en 2007 le prix Nobel de littérature.

L’intégralité de Canopus dans Argo : archives sera publiée à 
La Volte d’ici 2019. Shikasta est paru en septembre 2016  ; le 
troisième opus, Les Expériences siriennes, paraîtra quant à lui en 
mai 2018. Le présent roman fut publié pour la première fois en 
1982 au Seuil (collection Cadre Vert), et bénéficie aujourd’hui 
d’une traduction inédite. Les trois dernières œuvres du cycle 
ne sont jamais parues en français.


